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« Ce qui n’est pas utile à la ruche n’est pas non 

plus utile à l’abeille » 

(Marc-Aurèle) 

chômage, à une perte 
des valeurs que notre 
société a peut-être elle-
même provoquée en 
adorant le « veau d’or » 
et en considérant trop 
facilement que l’Argent 
était devenu le seul cri-
tère digne d’être respec-
té pour « réussir » sa 
vie, tout cela, nous 
mène vers un ciel 
d’orage, menaçant et 
inquiétant. 
Mais considérons cette 
lueur qui surgit derrière 
les sombres nuages : A 
nous de la faire vivre et 
grandir, à nous   de 
nous engager un peu 
plus vis-à-vis de l’Autre, 
son ami, son parent, son 
voisin. Retrouvons cette 
solidarité qui permet de 
combattre la peur de la 
différence. 
Soyons de vrais chré-
tiens. N’ayons pas 
peur ! 
Bonne année à tous. 

Edith varet 

nous soutenons les 
Coptes et sommes en 
communion d’esprit avec 
les Chrétiens d’Orient, 
qui souffrent dans leur 
chair, nous ne devons 
pas nous laisser empor-
ter par « une spirale de 
violence qui ne résout 
rien » comme le définit si 
bien Dominique Greiner 
de la Croix dans son édi-
torial du 6 janvier der-
nier. Toutes les commu-
nautés religieuses du 
monde  ont été scandali-
sées et l’ont crié haut et 
fort, au grand dépit des 
terroristes. 
Cette année 2011 ne se-
ra sans doute pas plus 
facile que la précédente : 
les tensions dues à la 
pauvreté, à la faim, au 
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Editorial 
 
A certains d’entre vous, 
avec qui j’ai le plaisir de 
correspondre, j’ai 
adressé mes vœux en 
leur envoyant cette 
photo de la plage de 
Malo que j’avais prise 
avec une chance inso-
lente, car je ne suis 
même pas photographe 
amateur. Ce ciel, je 
vous l’offre pour cette 
année 2011. Il repré-
sente bien notre état 
d’esprit dans ce monde 
tourmenté, où nos va-
leurs chrétiennes et 
surtout nos croyances 
sont mises à mal, voire 
menacées par des inté-
grismes avides de 
sang. 
Toutefois, même si 
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N’oubliez pas de re-
nouveler votre adhé-
sion à l’association 
des Anciens pour 

l’année 2011.  
Un bulletin  

d’adhésion est inséré 
dans ce 
numéro. 



 

LA Ruche - Qui êtes-vous? 
Je  suis une jeune femme plutôt 
épanouie…curieuse, active, opti-
miste. Impatiente aussi. Insuppor-
table, parfois. J’ai foi en l’avenir, en 
moi et en ceux qui m’entourent. … 
  
La Ruche - Vous êtes une an-
cienne  élève des Dunes. Quel fut 
votre parcours scolaire? Quel en-
fant étiez-vous? 
Hyperactive, c’est comme cela 
qu’on me définissait. Je dirais plu-
tôt que j’étais passionnée et gour-
mande. Je voulais goûter à tout. 
Un bac L option Langues, Maths et 
Arts. Après les cours j’enchaînais 
les entraînements de jiu-jitsu, la 
danse contemporaine, jazz et cla-
quettes. Je sautais du cours de sol-
fège à celui de guitare en passant 
par la case clavier. Je courrais, je 

nageais, je ne ratais aucun match de 
hockey pour encourager mon équipe. 
J’avais l’énergie de mes 16 ans et un 
monde qui s’offre à moi. .. 
Je suis partie en filière linguistique, 
c’est là que le goût du voyage a com-
mencé à semer ses graines. Maîtrise 
LEA à l’ULCO puis un DESS de Né-
gociation Internationale à Valen-
ciennes. Cette orientation m’a permis 
d’étudier en Espagne avec Erasmus 
(en Licence), puis de faire un stage en 
Angleterre (en Maîtrise), un autre en 
République Dominicaine et deux mois 
d’études en Russie (DESS). 
A ce stade là, j’avais un pied dans 
l’engrenage des globe-trotters, diffi-
cile de faire demi-tour…  
 
La Ruche - Un personnage, profes-
seur ou autre vous a-t-il marqué au 
cours de votre scolarité? Dans 
quelles circonstances? 
Mr Turlur, prof de Lettres en se-
conde ... Il avait une énergie in-
croyable. Et cette faculté de trans-
mettre sa passion pour les Lettres et la 
Littérature ! On le comparait souvent à 
Robin Williams dans « Le Cercle des 
Poètes Disparus »… 
 
La Ruche - Votre meilleur ou votre 
pire moment aux Dunes. 
Le pire ? Hahaha ! Rien de drama-
tique. Mais je me souviens de ce cours 
d’allemand où Mme El Ghazi tenait 
une forme olympique, comme à son 
habitude. .. 
L’une de ses questions de grammaire 
reste sans réponse. .. 
Je me sens l’âme conquérante, je lève 
le doigt alors que tout le monde est 
pétrifié par les éclats verbaux de notre 
professeur. 
 « Vander Sype, à côté de la plaque ! 

Comme d’habitude ! Alors y en a 
pas UN qui suit dans cette 
classe ? »… 

Le ridicule ne tue pas, mais parfois, il 
fait un peu mal quand même… 
Le meilleur souvenir ? Oh, il y en a 
plein ! Mais le meilleur qui me vienne 
à l’esprit, c’est celui qui se répétait 
tous les soirs ! A 18h. Quand je quit-
tais. Enfin.  
  
La Ruche - Avec le recul, la forma-
tion dispensée vous a-t-elle été utile? 
Oui, bien sûr ! J’aurais juste aimé 
qu’on insiste un peu plus sur la pro-
nonciation en langues étrangères. … 
 
La Ruche- Votre parcours profes-
sionnel. Atypique ou conventionnel? 

Pourquoi ce choix? 
J’ai envie de répondre « atypique » mais 
tous les parcours sont différents de toute 
façon. 
Ce sont les stages en tourisme qui ont 
orienté le début de ma carrière profession-
nelle. La maîtrise des Langues Etrangères 
m’a ouvert les portes d’agences de 
voyages en Angleterre puis en République 
Dominicaine. Lorsque j’ai postulé pour 
mon premier emploi à l’étranger, j’ai été  
prise en tant que Chef de Projet Junior en 
Tourisme Incentive au Costa Rica, puis au 
Panama 
Cette polyvalence m’a permis de décro-
cher un contrat très intéressant lors d’un 
retour « provisoire » sur Dunkerque l’an-
née dernière en tant qu’Assistante de Pro-
jet en pré-installation d’éoliennes. … 
A la fin de ce contrat j’ai été recrutée par 
le responsable sécurité de la compagnie 
de grutage que nous sous-traitions. 
Et me voilà « Project Administrator » en 
Nouvelle Calédonie, sur un chantier de 
construction d’usine de traitement de 
nickel, en plein désert. 
 
La Ruche - Les anecdotes ou faits mar-
quants 
C’était par un bel après-midi moite et 
j’accompagnais un groupe  chez les in-
diens Emberá … J’avais demandé au chef 
du village d’organiser une petite remise 
de dessins d’enfant et d’artisanat aux par-
ticipants de ce voyage. La cérémonie se 
déroule à merveille, sous une pluie bat-
tante, mais nous sommes parfaitement 
protégés par le toit de palme de la case 
principale. En un instant, la case se vide 
de tous ses hommes. Moi, qui était sensée 
superviser l’évènement, je n’ai rien com-
pris ! Tous les hommes avaient posé leurs 
instruments de musique au sol et avaient 
disparus !. Et là j’entends un grondement 
qui monte depuis la vallée. En quelques 
secondes, la rivière a triplé, quadruplé de 
volume, et sous le regard de nos Emberá 
impuissants, elle a emporté toutes les pi-
rogues qui nous attendaient bien sagement 
sur la petite plage.. A la fin de la crue, 
mais sous la même pluie battante et re-
couverts de sacs poubelle, nous rentrons 
au Port Corotu, point final de notre excur-
sion.. A ce moment, je repense à la phrase 
d’un de mes collègues qui m’apprenait le 
métier : « Prévoit l’imprévisible, et tu 
verras, tu risques quand même d’être sur-
prise. » 
 
La Ruche - Les rencontres les plus im-
portantes 
J’ai eu la chance de tomber sur de très 
bons managers, qui ont su me transmettre 
leur passion et le goût du travail bien fait. 

Tout est 
possible. 
Marie-Hélène 

Cousyn a interviewé 
 Marion Vander Sype. 

Extraits (l’interview complet 
est disponible sur le blog des 
Anciens http://www.anciens-

  
Marion n'a pas froid aux 
yeux et a un parcours pro-
fessionnel qui donnerait le 
tournis à plus d'un. Elle a la 
bougeotte depuis son plus 
jeune âge et a entrepris un 
tour du Monde en solitaire: 
15 mois de vadrouille 
qu'elle raconte dans son 
livre "Reflets d'Âmes". 
(disponible sur Amazon.fr)   



 

j’ai eu à faire à des équipes qui ont 
toujours su me motiver. Etrange-
ment, les personnes qui m’ont frei-
née dans mon épanouissement per-
sonnel et mon parcours profession-
nel sont peut-être celles qui m’ont 
apporté le plus d’enseignement. 
Elle m’ont appris à voir les choses 
sous un angle différent, à accepter 
leur point de vue ou au contraire, à 
savoir poser les limites à ne pas 
dépasser. 
 
La Ruche - Le plus beau et le pire 
moment de ce parcours. 
Le plus beau. Voici le premier qui 
me vient à l’esprit : au Costa Rica, 
pendant la visite d’un groupe de 
personnes en fauteuils roulants. 
L’organisation de ce groupe avait 
été un vrai challenge car nous ne 
savions rien des exigences d’un tel 
groupe. Le repérage s’était bien 
passé et on m’a demandé de revenir 
du Panama pour accompagner le 
groupe. Dans l’un des restaurants, 
les tables avaient été bougées et les 
fauteuils ne passaient plus dans les 
allées. Notre espace réservé se trou-
vait à l’autre bout de la salle et 
toutes les tables du milieu étaient 
occupées.  Et là, comme par magie, 
tous les clients du restaurant se lè-
vent, le sourire aux lèvres et se met-
tent à déménager tout le restau-
rant !! Tout ça s’est terminé par un 
tonnerre d’applaudissements et une 
veille dame qui se trouvait dans la 
boutique attenante est venue me 
serrer la main en me disant « Ce 
que vous faites est magnifique. », 
les larmes aux yeux. Il n’y a pas de 
meilleure récompense que celle-là. 
Le pire : ma première recherche 
d’emploi, à la fin de mes études. 3 
mois, non stop, jour et nuit. J’avais 
beau cibler les entreprises et faire 
des courriers personnalisés, j’avais 
toujours les même réponses : Trop 
de diplômes pour le poste visé ou 
bien pas assez d’expérience si je 
visais plus haut.  

 
Si c'était à refaire? 
J’ai hésité à partir en BTS Hygiène et 
Sécurité pour devenir pompier. C’est 
Mme Rohart qui m’en a dissuadé en me 
disant que je gâcherais mon talent pour 
les langues. 
Je suis toujours aussi sportive, j’aime 
toujours autant aider les gens, j’ai passé 
tous les diplômes de secourisme qui 
m’étaient accessibles et j’ai étudié les 
massages thérapeutiques en Asie. Si 
c’était à refaire ? Je ne sais pas ce que 
je choisirais. Pendant une période, je 
voulais également être kiné… . Est-ce 
que je vais me reconvertir un jour ? Qui 
sait… Il n’est jamais trop tard !  
 
La Ruche - Vous sentez-vous bien 

dans notre époque? Qu'en atten-
dez-vous? Comment la jugez-
vous? 

Oui, je m’y sens bien. En tout cas, dans 
notre époque et dans notre société, car 
elle donne beaucoup de liberté… 
 
La Ruche - Que diriez-vous à de 
jeunes lycéens qui s'interrogent sur 
leur avenir? 
D’abord, d’écouter et de prendre en 
compte les remarques et les mises en 
garde de leurs aînés (parents, profs, 
amis plus âgés) qui ont plus d’expé-
rience qu’eux, mais sans oublier que 
chaque destin est unique.  
Ensuite, de ne pas avoir peur des 
échecs. Lorsque vous voulez vraiment 
réussir et que vous mettez tout en œuvre 
pour atteindre votre objectif, tout se met 
en place pour vous aider à y parvenir. 
Et si malheureusement vous échouez, 
ne regrettez rien, c’est une aventure. 
Vous avez appris tout au long du che-
min. Cet échec ne vous fait pas revenir 
en arrière, c’est juste un changement de 
direction. 
Les collègues les plus épanouis 
que j’ai pu avoir sont souvent 
ceux qui ont une passion en de-
hors du travail.  
Et surtout, continuez à rêver… 

 
La RUCHE présente ses condo-
léances à ses enfants, anciens 
élèves de l’Institution, et notre Asso-
ciation exprime la gratitude de tous 
ses membres envers l’Ingénieur qui, 
à partir du 25 septembre 1963, et 
pendant de nombreuses années as-
sura des cours de mathématiques 
aux élèves de seconde dans notre 
lycée, en sus de ses activités profes-
sionnelles. 
 
Souvenons-nous, que cette époque 
se situe à la conjonction des 
« classes creuses » des années 30 
qui se traduisit par un manque de 
professeurs, et du « baby boom » 
d’après 1945 qui se traduisit, au con-
traire, par un surcroît d’élèves. 
 
Cette situation amena le  Ministère à 
autoriser tous les établissements 
scolaires à faire appel aux diplômés 
des « grandes écoles », ayant le ni-

veau souhaité. 
Tel fut le cas de Monsieur PLADYS, 
cadre de la B.P, diplômé de l’Ecole 
Centrale, et de quelques autres ingé-
nieurs qui assumèrent cette mission 
avec cœur et dont le témoignage 
bénéfique reste dans le souvenir de 
beaucoup d’Anciens ! 
 
Nous leur en sommes reconnais-
sants .  

Les photos illustrent le tour du monde de 
Marion : Chili ( volcan Villarica)  

et Pérou (Macchu Picchu ) 

Un Ami nous 
a quittés… 
 
Les funérailles 
de notre Ami 
Nestor PLADYS 
ont été célébrées à l’église 
Saint-Eloi le 22 décembre 



 

Pour Gérard FOIRET - Dunkerque  -    7 janvier 2011 . Mgr Gérard FOIRET 

supérieur de NDD de 
1961 à 1969, nous a 
quittés le 3 Janvier 
2011. 
Dunkerquois d’ori-
gine,  Gérard Foiret a 
été ordonné prêtre à 
Lille en juin 1950. 
Après des études 
d’histoire et géogra-
phie à la Catho, la 
majeure partie de son 
ministère à été con-
sacrée à l’Enseigne-
ment Catholique. Il fut 
successivement pro-
fesseur puis supé-
rieur à l’Institution 
Notre-Dame des 
Dunes de Dunkerque, 
Vicaire épiscopal et 
Directeur diocésain à 
Lille, Secrétaire Gé-
néral de l’Enseigne-
ment Catholique. En-
suite au service du 
diocèse de Nice, il y 
fut supérieur du Col-
lège et Lycée Stani-
slas puis Econome 
diocésain. 
Gérard Foiret était un  
homme de devoir, au 
discernement rapide 
et pointu, exigeant, 
vis à vis de lui-même, 
comme vis à vis de 
ses élèves et de ses 
collaborateurs, mais 
profondément hu-
main, donnant tou-
jours la priorité au 
bien commun. 

II Corinthiens 3/5-9, Marc 4/3-8 
 
 C’est Gérard qui a choisi les 
textes de ses funérailles,  ceux-là 
même qu’il avait proposés à la mé-
ditation des membres de sa fa-
mille,  le  15 juillet 1990, à l’occa-
sion de ses  40 ans de sacerdoce. 
  « Si mes souvenirs sont 
exacts, disait-il alors, Paul Valéry 
définissait le prêtre comme 
l’homme préposé aux « choses 
vagues », mais n’est-il pas plutôt le 
préposé à l’essentiel qu’il doit se-
mer ? »  Semer l’essentiel ! C’était 
sa ligne de conduite. 
  
 Quel est cet essentiel qu’il 
nous faut  semer ? Saint Paul nous 
répond : « Nous sommes simple-
ment des serviteurs de Dieu …
Chacun de nous accomplit le devoir 
que le Seigneur lui a confié »  et il 
ajoute: « celui qui plante et celui qui 
arrose sont sans importance : seul 
Dieu compte qui fait croître la 
plante…. nous sommes les collabo-
rateurs de Dieu et vous êtes le 
champ de Dieu. » 

….. 
 Teilhard de Chardin dans le mi-
lieu divin,  nous dit que nous grandis-
sons par nos activités, nos réussites, 
mais il nous dit que nous grandissons 
encore à partir de tout ce qui nous di-
minue, nos limites naturelles et tout ce 
à quoi nous ne pouvons pas échapper : 
l’âge, la vieillesse, ce qui de jour en 
jour nous enlève à nous-mêmes pour 
nous pousser vers la fin. Il nous invite à 
la prière : 
  «  Mon Dieu, il m’était doux, au 
milieu de l’effort, de sentir qu’en me 
développant moi-même, j’augmentais 
la prise qu vous avez sur moi ; il 
m’étais doux encore  sous la poussée 
intérieure de la vie… de m’abandonner 
à votre providence. Faites qu’après 
avoir découvert la joie d’utiliser toute 
croissance pour vous faire, ou vous 
laisser  
 Cette prière de Teilhard, qui 
pourrait être aussi la nôtre, elle fut cer-
tainement aussi celle de Gérard, à sa 
façon à lui, avec d’autres mots. …… 
 
Extraits de l’homélie prononcée lors 
des funérailles 

L’intégralité 
de l’homélie 

du Père 
Boulangé, 
Toutes les 

photos d’ar-
chives con-

cernant le 
Père Foiret 
sont dispo-
nible sur le 

blog 
http://

anciens-
ndd.com 


